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1. ATELIERS THEMATIQUES 

De nombreux sujets et thématiques peuvent être considérés comme importants voire 

prioritaires en Nouvelle-Calédonie. Dans le cadre dudit séminaire, il est en outre envisagé la 

tenue d’Ateliers Thématiques (AT) selon des domaines particuliers prédéfinis. 

 

Le but de ces AT est de pouvoir rassembler autour d’une même table les différents acteurs, 

qu’ils soient producteurs, commanditaires ou utilisateurs de données, ayant attrait à une 

thématique ciblée, ce afin de tenir des discussions collégiales sur le sujet. 

L’enjeu de ces discussions est, d’une part, la définition d’une méthodologie globale tenant 

compte des différents tenants et aboutissants liés au domaine de la géomatique et à 

l’imagerie spatiale, et, d’autre part, la mise en place d’une typologie relative à la thématique 

ciblée qui puisse être la plus adaptée aux différents besoins des utilisateurs. 

Ces ateliers constituent en outre une étape importante dans la mise en place de réels 

« outils-pays », en tant que base solide d’une démarche globale puisqu’ils constituent la 

première étape d’une démarche itérative ayant pour but d’atteindre la meilleure qualité 

possible pour l’outil final. 

 

Plusieurs thématiques sont donc envisagées dans le cadre dudit séminaire : 

 AT 1 : Sécheresse 

 AT 2 : Mode d’Occupation des Sols (MOS) 

 AT 3 : Suivi de l’espace maritime 

 AT 4 : Biomasse 
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2. ATELIER :SECHERESSE 

2.1. Description 

Coordination et Animation 

- CES THEIA “Humidité des sols” (Michel Lepage - Centre d'Etudes Spatiales de la 

Biosphère - UMR CESBIO-IRD) et Ahmad Al Bitar (CESBIO-CNRS) 

En 1965, Palmer propose de définir la sécheresse comme "une période prolongée et 

anormale de manque d'humidité". Le sud de la Méditerranée est identifié dans plusieurs 

rapport du GIEC comme une région critique vis-à-vis des futurs événements de sécheresse. 

Dans cette région aux ressources en eau intrinsèquement faibles, irrégulières et en 

constante diminution, les sécheresses récurrentes ne sont pas le moindre des challenges 

(Tramblay et al., 2020). Plusieurs recherches ont montré que l'observation spatiale est une 

source fiable et systématique pour l'analyse et la prédiction de la sécheresse dans cette 

région. En Tunisie, de longues séries temporelles de données optiques ont été utilisées pour 

l'analyse de la sécheresse (Amri et al., 2011; Zribi et al., 2016). Amri et al. (2012) ont 

comparé les humidités du sol estimées à partir des observations micro-onde (ENVISAR, 

ASCAT) pour aboutir à un indice normalisé de sécheresse du sol. Au Maroc, Zkhiri et al., 

(2019)  ont montré qu'il y avait une forte corrélation entre l’indice SPI calculé à partir de 

stations locales et les anomalies de végétation obtenues à partir du produit NDVI AVHRR-

GIMS. Najem et al., (2020) ont comparé sur le Liban le SPI dérivé d'un produit de 

précipitation issu de la télédétection (produit NASA TRMM), avec un indice normalisé 

d'humidité du sol provenant lui aussi de l'observation spatiale (produit ESA CCI). Bouras et 

al., (2020) ont examiné l'impact de la sécheresse sur les rendements en combinant plusieurs 

produits de télédétection. Le Page and Zribi, (2019) ont combiné des produits d'humidité du 

sol (ASCAT), de végétation et de température de surface (MODIS) pour analyser et prédire 

la sécheresse dans la région Maghreb. Une application web a été développée dans ce sens 

(http://osr-cesbio.ups-tlse.fr/medi). Enfin, à l'échelle globale, le suivi des anomalies 

d'humidité en zone racinaires issus de capteur en micro-onde passive permettent d'identifier 

les zones critiques des mois en avance (Al Bitar et al. 2013, Lopez et al. 2020) 

(https://www.catds.fr). 

- Météo France (Alexandre Peltier – Responsable division climatologie) 

Actuellement, Météo-France NC utilise les données issues des pluviomètres (Standardized 

Precipitation Index) pour faire le suivi des épisodes de sécheresse météorologiques 

(http://www.meteo.nc/en-savoir-plus/accueil/actualites/500-point-sur-la-secheresse-

meteorologique-en-cours-en-nouvelle-caledonie)  Les pluviomètres ne couvrent pas toutes 

les communes et il existe une hétérogénéité spatiale dans les épisodes de sécheresses, 

notamment dans les phases de déclenchement et d'atténuation, ce qui complique la tâche 

des décideurs lors des procédures de reconnaissance des calamités agricoles. Le recours à 

un indice de végétation spatialisé pourrait combler cette lacune. De plus, un indice qualifiant 

l'état de la végétation semble a priori plus adapté pour caractériser la sécheresse agricole 

que l'outil actuel ne tient pas compte que du déficit pluviométrique alors que la température, 

l'humidité, le vent et le rayonnement solaire global contribuent eux aussi au stress hydrique 

des végétaux. 

- ART GeoDEV-NC  
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Liste des inscrits (35) 

Nom Prénom Entité Nom Prénom Entité 

AFRO Pascal AQUA TERRA GOUSSARD Basile Promethee 

AMOLE Dyamella Service des 

Travaux-Publics 

de Wallis et 

Futuna 

LE DAIN Olivier DAC NC 

ARATA Clément GICAN LEREBOURS Johanna SHOM 

AUBERT Maelle  MANDAOUE Louise Province Nord 

AVRON Thomas UNC MANGEAS Morgan IRD 

BOULAIRE Yoann Shom MENARD Thomas Gouv. NC 

BOURASSIN Emmanuel IFREMER MENKES Christophe IRD 

BOUZAYANI Fethi GEREP NGUYEN Giao-Minh Prométhée 

BRISSET Maelle IFREMER NOURY Samuel Province Nord 

BUISSON Damien Gouv. NC PESTAÑA Pierre Ville de NEA 

DELATHIERE Clifford Gouv. NC  / 

DITTT 
PETIT Chantal DDDT 

DI MEO Aurélien province Sud SOULARD Benoit Ifremer 

DUCOURET Emilie Association Noé TCHANA Elisee FAO 

DUPRAT Marine VDN VILLEMAIN Jérôme Province Sud 

ELIA Jean-Pierre Province des Iles 

Loyauté 
VIRAPIN Laure Agence rurale 

ERRAJI Ahmed Univ. Toulouse WINCHESTER Pearl DAVAR / SDE 

ESTEBE Mathieu Province Nord WOTLING Geoffroy DAVAR/SDE 

FLEUROT Dominique Province Nord    

 

 

2.2. Contexte 

Tous les ans, la Nouvelle-Calédonie est en proie à une période de sécheresse dont les 

conséquences peuvent être multiples et concerner les domaines très divers comme : les 

feux de forêt, l’agriculture, les ressources en eau… Par ailleurs, fruit des changements 

globaux, on observe l’intensification des effets des phénomènes El Nino et La Nina, influant 

inéluctablement sur les périodes de sécheresses et leurs impacts. 

Il convient en outre que des modèles de sécheresse météorologique sont déjà en place 

et que ceux-ci répondent à bon nombre d’usages. Il apparait en revanche que certaines 

problématiques mériteraient d’être adressées en considérant des données complémentaires. 

L’objectif général est ainsi de mettre autour de la table les différents acteurs ayant attrait 

de près ou de loin à la problématique de la sécheresse, de sorte notamment à travailler 
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collégialement sur une compréhension globale des problématiques rencontrées et des 

possibles solutions que le spatial pourrait apporter. 

Objectifs de cet atelier : 

• Présenter certains travaux menés en lien avec la thématique 

• Partager les problématiques rencontrées en lien avec la thématique et les attentes 

éventuelles 

• Imaginer les possibles solutions que le spatial pourrait apporter 

• Etablir des actions à court, moyen ou long terme afin de répondre aux besoins des 

utilisateurs 

 

2.3. Présentation des intervenants 

Les intervenants se sont appuyées sur des présentations dont les PDF sont joints à ce 

compte rendu. 

1. Présentation de Météo France 

Contexte climatique de la NC 

• Typologie des évènements pluvieux 

• Variations saisonnières et interannuelles 

• Distribution spatiale des pluies 2008-2018 (côte est versus côte ouest) 

• La Nina versus el niño 

SPI : Indice de sécheresse météorologique en NC 

• Définition : pas de définition unique de la sécheresse. Pour météo france = déficit 

par rapport à la normale sur longue durée 

• Suivi opérationnel : Indice SPI, indice météo... 

Historique des épisodes de sécheresse en NC 

Le vent, facteur aggravant la sécheresse météorologique (exemple de 2019) 

Qualifier et prévoir la sécheresse en Nouvelle-Calédonie : pour quels usages ? 

(Exemple de VKP ou de l’agence rurale) 

2. Présentation de Michel Le Page : « Utilisation du spatial pour la 

sécheresse : exemple sur le Sud méditerranée (applications MEDI et 

FREDI) » 

• Comparaison de plusieurs indicateurs utilisant sur les images satellitaires pour 

l’étude de la sécheresse 

• Impacts spatialisés par indicateurs (SPI vs SMI et NDVI) 

• Impacts des rendements (LAI, Tr, Ev et Etr) 
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• Prévisibilité 

• Applications (MEDI, FREDI) 

• Création prochainement d‘un CES « sécheresse » 

o Pertinence de la mise en place d’un indice de sécheresse pour la NC 

o Phase 1 : interface et utilisation des produits existant 

o Phase 2 : Comité Scientifique pour identifier piste les plus importantes pour 

la recherche pour ce CES 

 

3. Présentation d’Ahmad Al Bitar 

L’intervention de M. Al Bitar s’est faite sur une base de plusieurs exemples tirés de 

plusieurs projets. Nous n’avons pas, à l’heure actuelle, la compilation de ces diapos. Nous 

ne pouvons donc que lister les sujets abordés lors de son intervention. 

- Définition de la sécheresse 

- Évolution de la sécheresse dans le temps 

- Anomalies d’indice de sécheresse = séries temporelles 

- Difficulté d’obtention des données actives (micro wave) sur NC (mais intéressant en 

Australie et influence pour la NC ?) 

- Pour la NC : données plutôt radar de type SAR (Sentinel, ALOS…) ou visible 

(Sentinel 2) et thermique (Sentinel 3). 

 

2.4. Réactions et questionnements 

Ce chapitre est rédigé sous forme Question – Réponses. Tous les points ne sont pas 

forcément associés à des auteurs. Les réponses aux questions posées en séances, sont 

encadrées. 

[Assemblée] Combien de données antérieures est-il nécessaire pour une analyse (pour 

anticipation notamment) ? 

[CES] Dans l’exemple présenté sur MODIS, le début de période des données est 2016. Sur 

des évènements très extrêmes il n’existe pas de données suffisantes pour rechercher des 

trajectoires analogues. Avantage des séries plus longues qu’utilise Météo France. 

[Météo France] : Nos séries temporelles sont plus importantes mais que pour les quantités 

de précipitations et ce sur 27 points sur la NC. Ce qui correspond aux besoins des usagers 

principaux (décideurs…) qui  préfèrent avoir une vision communale (où s’arrête la 

sécheresse par exemple pour l'indemnisation ?). Il est donc important pour Météo France 

d’être à cette échelle. 

Cependant, il y a également de la disparité dans les données au sein de la commune. 

Donc : Limité dans la spatialisation de l’info en NC si on tient compte que des précipitations. 
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Exemple : Il y a des épisodes de sécheresse que l’on ne voit pas si l’on considère 

uniquement les images satellitaires.  

Donc il faut fusionner les sources d’information pour combler. La Météo ne voit que la pluie 

mais pas les impacts (ce que voient les satellites). 

 [Assemblée] Sur les 27 points il n’y a pas assez d’information pour interpolation ? 

[Météo France] Oui et non, car sur certaines communes il n’y a pas de station (ex. ouegoa 

où il y a plein d’agriculteurs)  

[Agence Rurale] : échelle communale = biais. Mais il faut se référer à qqle chose. Ex 15 oct 

2019 au 31 mars 2020 (aides) sauf pour qqles communes qui ont eu 3 mois supplémentaires 

d’aide car plus d’impact de la sécheresse. Donc, dans ce cas de figure, une  échelle plus 

intéressante serait : l’exploitation. Réflexion sur nos besoins avec différents partenaires sur 

ces points. 

[ART] Rappel des enjeux de l’atelier 

- ce qui se fait ailleurs 

- identification des particularités locales 

- Moyens, solutions 

 

[Assemblée] : Le CES a-t’il pris en compte les zones urbaines ? croisement avec 

l’hydrologie (car comportement des sols différents) et avec l’artificialisation des sols ? 

[CES] L’intérêt principal de nos études est l’agriculture. 

Sur les constructions pas beaucoup de travaux de l’utilisation Sat et impact ont été fait. 

Il y a néanmoins une caractérisation très fine depuis 2016 avec Sentinel pour le suivi des 

parcelles mais attention, il y a des blocages. Par exemple il y a bcp de pente en NC ce qui 

restreint l’utilisation des images radar (S1). 

Pour S1 difficilement utilisable à 10m mais plutôt à 100m (speckle). Pour la sécheresse 

action à mener avec des indices de sécheresse sur longue période et évaluation impact à 

fine échelle récente par sat. sur l'agriculture. 

 [ART] Les premiers travaux datent de 2016 en Afr Nrd. Remontés d’utilisateurs sur vos 

informations ? 

[CES] C’est de la recherche faite avec des étudiants mais on travaille en parallèle avec 

organisme de gestion des ressources (en eau ou irrigation) pour la mise en place 

indemnisation. Côté sécheresse on n’est pas encore à ce niveau-là. 

[Assemblée]: Existent-ils d’autres applications sur l’utilisation des informations issues de 

leurs études ? 

[CES] Oui surtout pour la société civile. Par exemple le cloud seeding (composés d’argent 

par avion pour faire pleuvoir) : où lancer ce produit ? 

Pour les feux plus compliqué car fuel + conditions de sécheresse = produit plus spécifiques 

(assurances) 
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Grâce à la haute résol spatiale on a regardé aussi de séparer les classes d’occ sol (boisé, 

culture annuelle…) et identifier ce qui évolution 

 

[DAVAR / Service de l’eau] 

• Merci pour les présentations 

• Indice vég prend bien en compte du verdissement (sécheresse en mars = 0 impact 

par exemple) ou l’humidité des sols permet être plus représentatif de la sécheresse. 

• Question : pour la NC de quoi dispose t’on en terme d’indice, à quelle échelle spatiale 

et temporelle ? 

[Météo France] Actuellement limite du suivi => regard sur les diff. indices mais pas de 

longues série de données et donc indices MODIS depuis 2000 = bonne corrélation entre SPI 

et EVI MODIS (anomalies standardisées). Marche plutôt bien avec fréquence tous les 16 

jours. Si indice sur plus long terme : AVHRR depuis 1980. 

 

[ART] Frein avec non disponibilité des données en NC (nuages…) ? 

[CES] Couvert nuageux sur certaines zones géographiques récurrentes mais utilisation du 

radar est possible. 

 

[ART] Qu’est-ce que l’on pourrait mettre en place en NC ? Michel et Hamad 

[CES] MODIS est ok pour la NC (250 m de résolution) avec autres capteurs MODIS sur 

température de surface. 

Produit synthèse 15j pratique car moins de nuages. 

Pour AVHRR : très ancien et plus remplacé aujourd'hui par GOES 

Fréquences pour la sécheresse : 15j est suffisant 

Impacts sur veg, sol et humidité du sol. 

Publication sur outils qui évalue la qualité des données S2 (% cloud cover sur NC par ex) : 

eo-compass.zgis.at/#/granulemaps 

Exemple d'application : pour chaque parcelle : plusieurs images = cycle phénologiques de la 

végétation (ex. millet) = indice de rendement par parcelle 

Connection importante la Nina et el niño qui permettrait d’analyser les impacts sur les 

rendements à l’avance. 

[ART] : THEIA (A. Selle) production d’indice qui est déjà produit. Bon point de départ. 

[CES] : c’est O. Hagolle fait cela (Maja). Données disponibles. 

 

2.5. Identification des besoins dans cette thématique pour la NC 

(remontée des partenaires en séance) 

• [Assemblée] Il y a un besoin évident de gestion de l’eau en NC 
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• [Observatoire de l’Environnement (Oeil)] Un suivi de la végétation et des 

incendies/surf. Brulées est réalisé avec une spatialisation fine de ces données à une 

échelle d’observation intra-communale sur l’ensemble du territoire. Par expérience 

les images MODIS (journalières mais entre 250m et 1km de résolutions spatiales) ne 

sont pas suffisantes en terme de précision mais donne une première approche. 

L’utilisation des données Sentinel (décamétrique) à l’échelle du territoire serait mieux 

adaptée car couverture totale avec ce capteur, annuellement possible et exploitable 

(gratuit). 

• [Urbanisme] : lien entre images sat et occ sol. Ex. placer les limites entre zones 

agricoles et zones protégées. Permet d’affiner les cartes d’étude aujourd’hui. Orienté 

sur le risque (incendie, glissement de terrain…) = pour les exécutifs municipaux. 

• [Assemblée] Ces données et indicateurs ne sont pas uniquement importants pour 

l’agriculture mais jouent également un rôle important pour l’Indemnisation pour 

l'Élevage et l’arboriculture. 

• [Assemblée] Importance également sur l’aquaculture 

• [Assemblée] En foresterie ces produits seraient intéressants sur le long terme 

(plusieurs dizaines d’année) pour la mesure d’impacts. 

• [Assemblée] Gestion environnementale de zones naturelles: indice S pour couvert 

végétal, incendie… alimente des réflexions plus globales sur les impacts pour 

identifier des espaces à protéger 

• [DAVAR – service de l’Eau] L’utilisation de la télédétection est utile pour la gestion 

de l’eau (par ex. produits de variation niveau surface : SWOT) mais ont bien souvent 

des résolutions spatiales non adaptées pour la NC. Mais pourquoi ne pas essayer. 

Besoins : répondre aux demandes des élus (états des rivières, niveaux). Idée : 

corréler avec le terrain les éléments satellitaires. 

• [Assemblée] Réservoirs en NC ?  

o [Davar – service de l’Eau] Lac de Yaté pour l’hydroélectricité essentiellement 

• [ART M. Lepage] Il existe des satellites fait pour la gestion de l’eau : “Grace” et 

“Grace all1” (soucis car qualité spatiale moins bonne) est à 300 km de résolution 

spatiale. Observation de la hauteur des réservoirs par altimétrie radar et regarder les 

modifications des contours. 

• [ART] Données SMOS sur sols ont résolution spatiale faible mais algo de 

désagrégation au CESBIO permettant d’améliorer la résolution spatiale.  

• [ART - A. Al Bitar] Ces algo sont applicables mais bcp pour la mise en place (un 

nœud = 40km = difficile pour indice de brillance). Pb = données d’origine de SMOS 

(série de fourrier : bruits). 
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2.6. Conclusions 

[ART - A. Al Bitar] Il est intéressant de voir plusieurs opérateurs dans la salle ; qqles 

challenges car l’environnement en NC est compliqué ; dans le prochain CES sur la 

secheresse il y a 2 phases 

- basse résolution 

- haute résolution qui sera plus adapté pour la NC en créant un produit adapté. 

[ART] Mise en place d’un CES sécheresse. Confirmer l’intérêt pour la NC ? Idée : intégrer la 

NC dans ce CES en s’adossant au CES qui existe aujourd’hui. Monter un GT Sécheresse 

(capacité, type de capteur…) ou GT risque (feux…) ? 

Temporalité de ce nouveau CES et est-ce que la NC serait accueillie ? 

M. Lepage : oui pourquoi pas. Le plan de travail : 

- 2021 : rendre opérationnel les produits existants sur certaines zones (pourtour 

méditerranéen, zone sub-saharienne en priorité). 

- Ensuite ce sera ouvert car THEIA rendra opérationnel les chaînes et produits. 

[Gouvernement NC] Au départ, la thématique « gestion trait de côte » a été recadré sur 

« gestion des aléas ». Elle sera présentée au congrès et le financement sera probablement 

de l’Europe. Contact Fred Guillard 

 

 

2.7. Actions 

Proposition ART : Discussion sur plan d’action court moyen terme puis de contacter la 

communauté locale pour GT sur besoins. 
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ANNEXES : PRESENTATIONS POWERPOINT 

Présentation 1 : Observation Spatiale pour l’Analyse de la Sécheresse au Sud de la Méditérrannée (Le 

Page, Al Bitar) 
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Présentation 2 : Outils de suivi des épisodes de sécheresse météorologique en Nouvelle-Caléodnie (A. 

Peltier) 
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